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I - NOUVELLES DE LA SOCIÉTÉ 
 

1. Conférences 
 

La dernière Assemblée générale de la Société, donc le dernier rapport moral, remonte 
au 19 mars dernier, date à laquelle les instances de la Société, Conseil d’Administration 
et Bureau, ont été renouvelées. 

L’année 2021-2022 a été exceptionnellement riche en conférences, du fait des reports 
dus à la pandémie, avec six séances programmés au lieu de quatre habituellement, dont 
une qui a pris la forme d’un mini-colloque. Depuis la rentrée 2022, nous avons repris 
notre rythme habituel de quatre séances par an. Je rappelle la liste des séances de l’année : 

22 janvier : Claude Imbert ; répondant : J. Benoist, sur le galiléisme philosophique. 
19 mars : R. Barbaras ; répondant : C. Riquier, sur « l’origine de l’apparaître » 
21 mai : C. Larmore ; répondant : V. Descombes, sur « la vieille querelle entre 

philosophie et poésie ». 
18 juin, demi-journée d’étude : Retour sur l’universalisme. Autour du travail de 

Francis Wolff, préparée par Catherine Kintzler, avec des interventions d’Anne Baudart, 
Étienne Bimbenet, Nassim El Kabli, Élise Marrou et Alain Policar. 

19 novembre : D. El Murr, sur « les formes de la philia dans le Phèdre de Platon » ; 
répondante : Létitia Mouze. 

Pour l’année 2022-2023, nous avons également invité, le 21 janvier, Philippe Descola, 
avec pour répondant Bruno Karsenti; ce 18 mars, Monika Betzler (Munich) et Laurent 
Jaffro parleront de l’acrasie en se répondant en quelque sorte l’un à l’autre. Le 13 mai, 
Catherine Larrère viendra nous parler de « Démocratie et écologie », avec pour répondant 
Rémi Beau (CNRS-Sorbonne Université). 

Toutes les dernières séances ont été très suivies, avec une affluence exceptionnelle 
pour la conférence de Philippe Descola, une participation à distance toujours très 
soutenue, et, dans la salle où nous sommes, un confort d’accueil et de retransmission pour 
lequel nous renouvelons nos remerciements à la présidence de Paris 1. 

Nous avions publié début mars un communiqué sur la guerre d’agression menée par la 
Russie en Ukraine. La question se pose à mon sens de notre savoir si nos communications 
sur les grandes crises qui nous entourent ne sont pas un peu trop limitées. Dans un autre 
ordre de faits, la crise manifeste de notre système d’enseignement, incluant la formation 
et le recrutement des maîtres, devrait à tout le moins requérir notre attention. 
 

2. Vie de la Société 
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Le nombre d’adhérents actifs de la Société (cotisants) était de 190 en 2021 (96 
membres sociétaires, 94 associés), en nette progression par rapport à l’année précédente 
(+ 48)  ; en 2022, il a été de 184.  

Au cours de l’année écoulée, nous avons eu la tristesse d’apprendre la disparition de 
plusieurs de nos membres, à qui hommage a été ou sera rendu. Le 22 janvier dernier, 
Pierre-François Moreau a rendu hommage à Olivier Bloch, décédé le 18 novembre 2021 ; 
pendant l’hiver, nous avons appris les décès de Catherine Chevalley, de Michel Deguy, 
de Marcel Conche ; au printemps, ceux d’Alain Pons, de Catherine Colliot-Thélène, de 
Dominique Lecourt ; le 2 juin, celui de Jean-Claude Pariente à qui Martine Pécharman a 
rendu hommage. Au mois de novembre, est décédée notre collègue Edith Fuchs, membre 
de notre Conseil d’administration (par parenthèse, je rappelle qu’un siège est donc à 
pourvoir). Nous avons appris tout récemment la disparition de Serge Boucheron, 
longtemps professeur de khâgne au lycée Condorcet et fidèle de notre Société ; un 
hommage lui sera rendu à l’ouverture de notre prochaine séance. 

Le transfert du siège social de la Société rue du Four, à la Maison de la Philosophie 
Marin Mersenne, est désormais effectif. La pièce dont nous avons l’usage en commun 
avec l’Institut d’Histoire et de Philosophie des Sciences et des Techniques est en cours 
de réaménagement. 

 
3. Bulletin 

 
Les retards de publication dont nous avons fait état au cours de la dernière AG ont 

malheureusement persisté durant l’année écoulée. Ils sont en voie de résorption. Les 
bulletins consacrés aux conférences de Souleymane Bachir Diagne (mai 2021) et Frédéric 
de Buzon (octobre 2021) sont parus à l’automne ; ils ont été suivis tout récemment des 
ceux qui sont consacrés à la conférence de Marwan Rashed (novembre 2021) et à celle 
de Claude Imbert (janvier 2022). Les Bulletins correspondant aux conférences de mars et 
mai (R. Barbaras, C. Larmore) sont prêts et devraient sortir des presses dans les semaines 
qui viennent. 

Ils seront suivis du copieux bulletin Wolff (juin) et du bulletin platonicien lié à la 
conférence de novembre. 

Nous avons tâché de renforcer le circuit de relecture. Louis Rouquayrol, docteur de 
l’université Paris 1, actuellement ATER à l’université de Strasbourg, fait maintenant 
fonction de secrétaire de rédaction. Il conviendrait en réalité de mettre en place un 
planning général pour les Bulletins à paraître, avec des délais contraignants pour la remise 
des textes, l’établissement du verbatim, la confection des épreuves et les corrections 
d’épreuves. Nous devons rencontrer prochainement Denis Arnaud, directeur des éditions 
Vrin.  

La numérisation de la collection complète des Bulletins par le Portail national de 
numérisation Persée est toujours en suspens, faute pour les responsables d’avoir pu réunir 
une collection complète à des fins de numérisation (opération qui ne peut laisser les 
cahiers intacts). Un appel sera lancé prochainement, et peut l’être d’ores et déjà, auprès 
de nos membres, pour tenter de constituer cette collection à partir des archives 
individuelles ou de collections partielles. 

 
4. Actes du 38e Congrès de l’ASPLF 

 
Après la tenue du 38e Congrès de l’ASPLF sur La participation. De l’ontologie aux 

réseaux sociaux, en mai et juin 2021 (appréciable succès, 173 inscrits, 90 
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communications), le Bureau de la SFP a cherché une formule d’édition des actes. Après 
diverses démarches, il est apparu que le mieux serait de publier aux éditions Vrin, avec 
lesquelles notre partenariat est maintenant de fort longue date, un livre numérique 
soigneusement réalisé et dûment référencé. Le président de l’ASPLF, Baudouin 
Decharneux, ainsi que le Bureau de l’ASPLF, ont donné leur approbation à ces 
dispositions.  

Ont été reçues à ce jour 51 contributions issues du Congrès en ligne, et 9 contributions 
issues des Journées de Paris (sur 17). Ces dernières comportent des textes substantiels de 
Gwenaëlle Aubry, Catherine Audard, Jacques Chatué, Jean-François Kervégan, Cristian 
Moisuc, Michel Narcy, Andreas Niederberger, Marie-Hélène Parizeau, Makoto 
Sekimura. 

Un comité de relecture a été mis en place sous la présidence d’Anne Baudart. Il 
comprend Petru Bejan, Christian Berner, Jacques Doly, Cécile Loisel, Ilaria Malaguti, 
Emmanuel Picavet (dont nous regrettons fort qu’il ne puisse être présent parmi nous ce 
jour), Louis Rouquayrol. 

Des difficultés de fonctionnement ont affecté l’ASPLF notamment du fait du décès, à 
l’automne, de son trésorier, notre collègue Guy Bernard, qui était professeur honoraire de 
khâgne au lycée du Parc à Lyon. Ceci explique que la convention devant assurer à la 
publication prévue le soutien financier l’Agence Universitaire de la Francophonie n’ait 
pas encore été signée. Nous espérons ce problème résolu dans les semaines qui viennent. 

Le prochain congrès de l’ASPLF aura lieu à Neuchâtel du mardi 22 au samedi 26 août 
prochain, sur le thème : « Le mouvement ». Il comprendra des conférences plénières de 
Pietro Di Giovanni, Anne Fagot-Largeault, Geneviève Fraisse, Ruedi Imbach, Chantal 
Jaquet, Denis Kambouchner et Seloua Luste Boulbina. Nous recommuniquerons très 
bientôt le programme définitif. Bien entendu, les organisateurs, Daniel Schulthess et Jean-
Pierre Schneider, sont très désireux de voir les inscriptions affluer. 
 

5. Ateliers 
 
Deux séances de l’atelier sur L’art et les beaux-arts ont été organisées depuis la rentrée 

2022, l’une avec Catherine Kintzler, l’autre avec Pierre Fasula. La formule des ateliers a 
été suspendue pour 2021-2022. Deux séances ont été en revanche organisées depuis la 
rentrée 2022. 

 
6. Le site  

 
Le site web de la Société attire en moyenne 1000 visiteurs par mois (il s'agit bien du 

nombre de visiteurs et non pas du nombre de vues qui peut être supérieur, chaque 
visiteur procédant en moyenne à 2,5 vues).  

Depuis 2016, la moyenne annuelle est de 12 000 visiteurs, avec des fluctuations peu 
importantes et même inexistantes depuis 3 ans. 

 
II. REVUE DE MÉTAPHYSIQUE ET DE MORALE 

 
La Revue, animée par Denis Kambouchner, Laurent Jaffro, Raphaële Andrault et Jean-

Pascal Anfray, assistés de Guillaume Cazeaux, secrétaire de rédaction, a poursuivi ses 
travaux sur les bases définies au début 2020. 

Depuis la dernière assemblée générale, ont été publiés : 
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• 2022-2 : Un numéro sur « la valeur des émotions », dossier élaboré sous la 
responsabilité de nos collègues genevois Julien Deonna et Fabrice Teroni. 

• 2022-3 : Un dossier Vladimir Jankélévitch, dirigé par Roger Bruyeron, 
accompagné de trois articles et discussions critiques sur la philosophie du XVIIIe 
siècle 

• 2022-4 : Un numéro « Liberté d’expression », sous la responsabilité de nos 
collègues de Lyon, Charles Girard et Clotilde Nouët. 

• 2023-1 : La première partie d’un dossier « Kant contemporain », sous la 
responsabilité de notre collègue de Grenoble, Inga Römer. Ce numéro publie 
également un important texte de Cassirer, inédit en français. Le dossier se 
poursuivra dans le n°2023-2. 

Chaque numéro a comporté, outre des articles de varia, l’une des quatre chroniques 
(Philosophie moderne, Métaphysique et philosophie de la connaissance, Philosophie 
morale et politique, cette dernière ayant été réorganisée avec le concours d’Anna 
Zielinska et d’Alice Le Goff. 

Rappelons que Pierre-Marie Morel est maintenant responsable de la Chronique de 
philosophie ancienne. 

Conformément aux résolutions prises en 2020, de nouveaux appels à contributions ont 
été lancés pour de nouveaux dossiers à publier. Parmi les dossiers très avancés, un dossier 
Femmes philosophes au XVIIe siècle (resp. : Anne-Lise Rey et Myriam Bernier 
(Nanterre), et un autre sur Comprendre autrui (resp. : Michel Le Du et David Romand, 
Aix-Marseille Université). Suivront un ensemble : Nouvelles recherches sur la 
conscience (resp. : Denis Forest, Paris 1) ; un dossier sur les Paradoxes dans l’antiquité, 
sous la responsabilité de P.-M. Morel et D. El Murr ; un dossier sur les canons : arts, 
littérature, philosophie, sous la responsabilité de Delphine Antoine-Mahut. 

Nous n’avons pu pour diverses raisons organiser une réunion des comités par Zoom 
en début d’année. La réunion annuelle prévue par les statuts aura lieu au printemps, en 
présentiel et en hybride. 

Le nombre d’abonnés est en baisse régulière, comme pour toutes les revues de cette 
catégorie, dont l’économie repose désormais de manière croissante sur la consultation 
numérique. 
 
III. Perspectives pour 2023-2024 
 

Le programme des conférences 2023-2024 n’est pas encore déterminé. Il conviendra 
de réaliser les équilibres dont nous sommes désormais familiers, entre histoire de la 
philosophie et philosophie contemporaine, philosophie stricto sensu et ouverture aux 
sciences, ainsi que dans la provenance institutionnelle de nos invités et dans leur mixité. 
Les suggestions de nos sociétaires sont toujours bienvenues. Le problème est que, d’une 
part, quatre conférences par an constitue un cadre un peu trop étroit, même en comptant 
avec l’institution des réponses, qui permet d’y associer davantage de collègues ; d’autre 
part, qu’une augmentation du nombre des séances multiplie, nous en avons fait 
l’expérience, les tâches de gestion, notamment en ce qui concerne le Bulletin. Cette année 
encore, nous avons dû et devons gérer les suites du 38e Congrès de l’ASPLF et celles des 
décalages dus à la pandémie. Il est à souhaiter que l’année 2023-2024, dans un 
environnement dont on voudrait qu’il ne s’assombrisse pas davantage. 

Plusieurs projets ont été plusieurs fois évoqués : celui d’un supplément au Lalande, 
autrement dit d’un vocabulaire technique et critique de la philosophie contemporaine ; 
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celui de séances autour d’ouvrages dont la publication apparaît marquante. Ces deux 
projets sont à reprendre. 

Des réflexions récentes nous font envisager de prendre pied dans le monde numérique, 
d’où nous sommes actuellement absents, par le biais d’une collection de séquences vidéo 
d’une durée à fixer, au cours desquelles des membres de notre société présenteraient, soit 
seul(e)s soit en dialogue, une notion, un texte, une question, tous objets dont la liste aurait 
été bien entendu élaborée avec soin. Leur vocation serait de représenter, dans le paysage 
numérique d’aujourd’hui, une parole philosophique pleinement fiable, c’est-à-dire à la 
fois experte, limpide, nuancée et dynamique. Pour ce faire, des partenariats sont à 
rechercher, notamment avec les services communication des universités parisiennes, qui 
pourront mettre à notre disposition les compétences et les moyens techniques nécessaires. 

Par ailleurs, la Société participera de manière active au 25e Congrès mondial de 
philosophie (« La philosophie au-delà des frontières »), organisé à Rome, du 1er au 8 août 
2024, par la Fédération Internationale des Sociétés de Philosophie présidée par notre 
collègue et ami Luca Maria Scarantino. Nous continuerons à diffuser l’information à ce 
sujet. 

 
 
 

 


